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PAR LE R. P. JOSEPHI DE GALLIFET, LE CÉLEBRE APÔTRE

DU SACR-CoUR

ON Dieu, dont la bonté infinie doit faire dans le
ciel la félicité éternelle des anges et des saints;
qui selon vos promesses devez être vous-même
ma récompense et me rendre participant de <:e

bonheur infini qui se trouve dans votre parfaite
possession : daignez me faire connaître ce bonheur ineffable,
et m'en inspirer toute l'estime et tout le désir qu'il mérite. Que

je serais indigne d'en jouir jamais, si je manquais de cette estime
et de ce désir, et si je préférais à ce bien infini quelqu, bien terres-
tre et périssable ! Je reconnais, ô mon Dieu, que tous les biens
créés ne sont devant vous qu'une ombre de bien, que quand ils
seraient tous unis ensemble, et que j'en pourrais jouir tout à la
fois, mes désirs n'en pourraient être satisfaits: que hors de
vous rien n'est capable de contenter pleinement mon cœur.
Vous l'avez créé pour vous ce cœur, rien ne peut le remplir que
vous-même.

En vous seul, ô bien souverain, se trouve tout ce qui peut
faire mon bonheur, toute la grandeur, toute la majesté, toute
la gloire, toute la sagesse, toute la puissance, toutes les riches-
ses, tous les trésors, toute la bonté, toute la beauté, toute la
douceur, tous les plaisirs, toutes les délices, toute la paix, tout
le repos, toute la joie que le cœur de l'homme peut désirer. En
vous possédant, je jouirai d'un bien qui rend heureux les Séra-
phins: d'un bien qui fait votre propre félicité. Je serai assis,
selon votre parole, à votre table, et nourri des «mêmes mets que
vous. O bonheur incompréhensible, dont la jouissance doit
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